
ïlgeir. W'osant4itoi'e avouer leurs -projet5. i e dëcWr
ouvertement les défenseurr dé leur -cullaboratéurs et amis,
lis trompent la bonne foi dé leures lecteurs en leur disnnt que
le gouverxneuet Prussien à cru -4» une conspiration qui
n'exi.-te pas, colisp.ration quù'uie faction qui d'p.'eux,
trouble la i rance depuis le à Septemnbre,~ 1816, et corftribue
à l'a,,itation dans laquelle le mionde se trot've aujourd',hui
plongé, a 'été jnventéè- pour, effrayer ce gouvernement"-
Telle a été, depuis l'origine,.la tactique des. ré'olutionircs
François, d'attribuer à leurs adversaires les plans teinèbreux
qu~ ris tramnient eux ment *s, et d'appeller Iaction, la p4rtie
.saine de la riatioa dont "ils craignoient la ré,.ZstnceNous
ignorons si, hormis la France, IL- monde est plongé dans l*a-

gla!on; nious 'en voyons- pas enPrseouS 'n et
tuppellerainsi les *Menées sourdes'de quel4ues insensés,* nous
savons bien à quýi uous en- sornnies redevables, detex qui,
ont intérêt au ma~intien des trônes> ou de'ceux n*ui fr availlent
à les renverser,

Una des Jtournaflistès rnçois, qui a besoin de montrer d'autant
plus de zèle pou rLta partie dont if eýt àujourd'hui le ,coryphée. qu'il
doit cxr.îçr le crime d'avoir paru fidèle à'Louis XVIIU jusquiau* Î9
Mari ia8'I$*, veut'bicrs, en airzuse-nt le gou,ýernemen Prussien d'avcir
cru à qneé conspiration qui n'existe pas, convrenir cepend~ant que ce,
-gouvernement n'a Pa& été l'inventeur de la conspiration mais, qu it
.à.est ilissé tromper à;par des apparences équivoques, àtrdeS snt
venirs qui l'induibent en erreùr, par'des compraisons inexact*çs avec
d'autres époques, erfirs par une condescendance ~célrbeenvers

Aes éternCI4 entrepreneurs de la délatio~n." Etrarige. 1, réismptdmi
d'un écrivain eloigrié de 300. lieusie, (lui se croit periie de don *
uan démenti foreiel à urigou vernement connu par sa modIêratioa&
sa véracité 1 Si'cet étrivain n'a Éa§ vu)cs koccunens qicnttcn'.
la réalité de la conspiration, qtt'est!ce qui l'autorise donc à en nIer
V"exisence? Ein le faisant ne prouve (-il pcau' est bcacoue
IMrieu'c initié dans ce miyst're qu'il ne veut le paraître, et .q.zspçrc
.donner le change au gouvernement, cn lui fai.sant -envisaigercommie
des .apparences équivoques ce qui n a q je trop #e ré. ýàité. et eu lui
suggerant la crainte -d'êtte trompé par des souvenirs et des corn.
pataiions iniexacte, e 12j 1e3 faits tur _lesçq'iels de 'fondceit les mne.
sur.-s prises par la Pl~oice de Berlin, soient dès réalt;5 oudespp...L
zcences, les tribunaux en jugeront. Q.jant àu*"ý sOuVenirs'" et A i
"ScompatabzorI,,' Il ne peut en exister &d~eici que lp 'S-auvenir de$
m3u x que leb rÛvolutionn aires ont cau. 6é3 à l'h«rnaniIE. et la 1comnpa*
rai.-'on des moyens peifides qu'is ont'employês. ,Si le 'jaurnal4v-',
commeÀil l'insinue, a vécu en Allemnagne, il doit ravoir 9,Icur-
laieurt, n'ont aucun accèà au tiônc de Frederic.Guillaurné, et ue erý
coneds les demestent. Ce n'est p,.a en Prîusse-que pcuent reu&bit
191 le s C'icracîs entteprcaeurs de délation>'; je journaliste &aie-midii;


